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MULHOUSE
Apalib’: attention aux 
faux démarcheurs !
Apalib’ mène actuellement une 
campagne d’appel à dons. Or, 
depuis quelques jours, des 
personnes se faisant passer 
pour des salariés de l’associa-
tion Apalib’contactent par 
téléphone des bénéficiaires et le 
grand public afin d’obtenir leur 
numéro de compte bancaire, ou 
disent réaliser une « quête ».
Ces personnes usurpent délibé-
rément les dénominations 
« Apalib’» ou « Apamad » ou 
encore « APA » afin d’obtenir 
des informations bancaires à 
des fins frauduleuses. A savoir 
qu’ Apalib’ ne demande aucune 
coordonnée bancaire : les dons 
se réalisent par renvoi de chè-
que au 75 allée Gluck – BP 
2147- 68060 Mulhouse Cedex 
ou par renvoi d’une enveloppe 
T.
En cas de doute, contacter 
l’Apalib’ou Apamad au 
✆03 89 32 78 78

ÉDUCATION Rentrée 2016

Déjà une idée de 
la carte scolaire

LES PROPOSITIONS seront 
validées lors du comité techni-
que spécial départemental 
(CTSD) et du conseil départe-
mental de l’Éducation nationale 
(CDEN) du 22 février. Des chan-
gements peuvent encore s’opé-
rer au moment de la rentrée, 
voire après.
« Les fermetures sont encore 
bien trop nombreuses cette 
année », relève le syndicat. 
François Schverer, co-secrétaire 
du SNUipp-FSU 68, fait le 
compte : « Il y a 104 fermetures 
prévues, pour 70 ouvertures. 
Cela représente un solde de 
moins 34 classes ».
Il poursuit : « Si les circonscrip-
tions de Colmar, Mulhouse et 
Wittenheim restent sur un bilan 
positif, toutes les autres perdent
entre 3 et 7 postes ». Concrète-
ment, « cela signifie des ensei-
gnants devant quitter leur école 
suite à la fermeture et des clas-
ses avec des effectifs impor-
tants, avec souvent de multiples 
niveaux. C’est ainsi que notre 
Dasen [directrice académique 
des services de l’Éducation 
nationale ou inspectrice acadé-
mique] envisage des classes à 
29 accueillant des enfants du 
CP au CM2… La ministre [de 
l’Éducation nationale] nous 
affirme sans cesse que l’école 
primaire est la priorité. Sur le 
terrain, au quotidien, cela de-
vient de plus en plus difficile. 
Les effectifs explosent un peu 
partout ».

Trente postes 
d’enseignants
En parallèle à ce projet de carte 
scolaire, trente postes d’ensei-
gnants sont proposés pour le 
Haut-Rhin. Mais ils sont déjà 
attribués. Quatre professeurs 
sont affectés à la scolarisation 
des moins de 3 ans. Six répon-
dent à la demande spécifique 
« plus de maîtres que de clas-
ses ». Trois enseignantes tra-
vailleront pour les Rased (ré-
seaux d’aides spécialisés aux 
élèves en difficulté) et la scola-
risation des enfants malades et 
handicapés hors Ulis (unités 
localisées pour l’inclusion 
scolaire). Ce qui laisse quinze 
postes pour les moyens nou-
veaux consacrés au remplace-
ment et à la carte scolaire. Le 
problème du manque de rem-
plaçants est dénoncé depuis la 
rentrée par les syndicats.
Le SNUipp-FSU 68 appelle tous 
les enseignants, parents et élus 
à se rassembler le lundi 22 fé-
vrier, à 16 h devant le Conseil 
départemental du Haut-Rhin, à 
Colmar, pour réclamer l’annula-
tion de ce projet. Le CDEN aura 
lieu à 17h. De leur côté, le Snes 
et le Snep appellent à un ras-
semblement contre la réforme 
du collège.

K.D.

Comme chaque année, le 
SNUipp 68 a mis en ligne 
sur son site les mesures 
proposées par l’inspectrice 
d’académie, Anne-Marie 
Maire, pour la prochaine 
rentrée. Elles ne sont pas 
définitives.

Hormis Colmar, Mulhouse et 
Wittenheim, la plupart des 
circonscriptions perdent des 
postes, selon le syndicat.  
PHOTO DNA - KARINE DAUTEL

SPORT  L’association Mouv’Mountain fête ses 15 ans

Journée « Freestyle »
au Schnepfenried

MICHAEL SCHWEITZER est un 
passionné, entouré de pas-
sionnés. Depuis 15 ans ! Pas-
sionnés de montagne(s), de 
montagne(s) en mouvement !
Ainsi est née l’association 
« Mouv’Mountain ». On l’aura
compris : des passionnés tou-
jours en mouvement, profi-
tant de cette nature dont la 
vallée est si riche. En mouve-
ment, en effet, à travers le 
snowboard, snowscoot et
snowskate voire le ski freesty-
le. Tout un programme pour 
jeunes et moins jeunes.
Et 15 ans, c’est un anniversai-
re qui se fête ! Ce sera le cas ce
samedi 6 février au Schnep-
fenried, de 9 h à 1 h du ma-
tin ! Une fête dans la poudreu-
se en prime ! Journée faste 

avec « Radio Meuh » avec des 
DJ de La Clusaz : « De la joie 
avec de la musique de… Re-
blochonlànd », s’entend ! 
Mais, même les incondition-
nels de notre « munster » 
seront les bienvenus, bien 
sûr !

Concours de saut et 
« contest open »

De superbes occasions de 
s’éclater, de toute façon, avec 
un concours de saut dans le 
snowparc, un « contest open »
de 14 h à 17 h (remise des 

récompenses vers 18 h).
Puis, à partir de 19 h, et jus-
qu’à tard dans la nuit, aura 
lieu la grande soirée dansante
« en joymusic from Reblo-
chonlànd » (comme déjà indi-
qué), plus Jam Session, buvet-
te…
Les participants peuvent éga-
lement skier jusqu’à 1 h le 
lendemain matin, les mon-
tées mécaniques restant 
ouverte tout ce temps !
Présents encore : un graffeur 
reconnu de Colmar, Daniel 
Bonfils, ainsi que « Schwin-
dy », le sculpteur sur neige 
qui s’attèlera à modeler le lo-
go de… Radio Meuh !
A noter que dès aujourd’hui, 
vendredi 5 février, une « mise
en bouche » de cette fête aura
lieu au « Soleil d’Or » de Lut-
tenbach avec… « Radio 
Meuh », évidemment. R
Q Contact : mouvmountain.com 
Mika : 06.13.72.07.12 (report en 
cas d’intempérie).

Michael Schweitzer  et Mouv’Moutain: des passionnés de 
montagne. PHOTO DNA - JULIEN KAUFFMANN

L’association « Mou-
v’Mountain » fête ce week-
end ses 15 ans et invite à 
une journée Freestyle au 
Schnpfenried.

ECONOMIE  Guebwiller

Des garanties de crédit
pour le BTP

PRÉSIDÉE depuis quatre ans par 
Bernard Stalter, qui est à la tête 
de la Chambre des métiers d’Alsa-
ce et nouveau conseiller régional 
LR, la Siagi (acronyme de : société
interprofessionnelle artisanale
de garantie d’investissements) a 
été créée en 1966 afin de doter le 
monde de l’artisanat d’un outil 
d’accès au crédit bancaire pour 
les entreprises ; son capital est 
détenu à 60 % par les chambres 
de métiers, à 25 % par sept grou-
pes bancaires et à 15 % par la BPI.
Son champ d’intervention con-
cerne les entreprises réalisant un
chiffre d’affaires annuel inférieur
à 20 millions d’euros ; la Siagi 
missionne des experts de proxi-
mité qui étudient et analysent la 
faisabilité des projets et la perti-
nence des demandes de crédit qui
lui sont faites avant d’apporter sa

garantie mutualiste aux banques.
Elle permet ainsi, sans qu’il soit 
demandé de caution personnelle 
au chef d’entreprise, une facilité 
d’accès au crédit. En 2015, ce sont
ainsi 612 millions d’euros qui ont
été garantis pour 3 600 entrepri-
ses ; 59 % de ce volume concer-
naiENt la transmission-reprise-
cession, 33 % le développement 
et 8 % la création.
N’intervenant originellement que
dans le secteur de l’artisanat, la 
Siagi s’est ouverte depuis une 
vingtaine d’années aux secteurs 
du commerce, à celui des profes-
sions libérales et de l’agricultu-
re… et depuis quelques semaines 
à celui du BTP avec en éclaireur la
fédération 68 du secteur.
La présentation de ce dispositif a 
été faite en fin de semaine derniè-
re à Guebwiller par Bernard Stal-
ter et Pierre Macchi, président de 
la fédération BTP du Haut-Rhin, 
en présence de Pascal Metzger, 
premier bénéficiaire de cet ac-
cord. Pour celui-ci, « les 80 000 €
d’emprunt garantis vont servir à 
des achats stratégiques (camion-
nette, baraque de chantier) et

permettre l’embauche de trois sa-
lariés dans une entreprise qui en 
compte actuellement quinze. La 
garantie Siagi a été déterminante 
dans l’accord avec [ma] banque ».
Bernard Stalter a rappelé que « la
Siagi, "bras armé" des chambres 
de métiers, est là pour accompa-
gner les entreprises ; les marchés
existent, mais des difficultés de 
trésorerie bloquant souvent leur 

expansion, nous devons être des 
facilitateurs. Ce n’est que si l’on 
accompagne le développement de
proximité que la réussite écono-
mique, profitable à tous, sera au 
rendez-vous. Grâce à nos garan-
ties, les entreprises peuvent gran-
dir et former leurs collabora-
teurs ; il ne faut pas "ubériser" 
l’artisanat, le paupériser ! » R

B.FZ

Bernard Stalter et Pierre Macchi lors de la présentation du 
dispositif Siagi/BTP. PHOTO DNA

La Siagi, société de garantie 
de l’artisanat et des activi-
tés de proximité, vient de 
signer un partenariat avec 
la fédération haut-rhinoise 
du BTP.

ARTISANAT  Mulhouse
La proximité, une nécessité

Ce fut une cérémonie de vœux 
marathon que celle de l’Union 
des corporations artisanales 
d’Alsace (UCA) qui a eu lieu 
vendredi dernier à la Maison 
du Bâtiment.
Tous les présidents de corpora-
tions et organisations profes-
sionnelles de l’artisanat se 
sont relayés pour présenter 
leurs vœux. Ils étaient telle-
ment nombreux qu‘un tirage 
au sort était nécessaire pour 
rendre fluide les tours de 
prises de paroles. Jean-Claude 
Joanny, Sylvia Pierson (instal-
lation sanitaire), Daniel Bauer, 
(électriciens), les maîtres 
ramoneurs, les peintres, les 
mécaniciens, les chauffagis-
tes, Vincent Fuchs (Peintre), 
Maurice di Guistio (zingueurs), 
Dominique Vincent (Union des 
corporations d’Alsace), Ber-

nard Meyer (menuisiers), les 
bijoutiers, la corporation de 
l’audiovisuel, la fédération des 
toiliers et Jean-Marc Muller de 
la corporation des pâtissiers 
ont en substance tous souhaité 
que 2016 soit une année pen-
dant laquelle les artisans 
marchent d’un pas assuré 
pour une nouvelle aventure et 
certains ont dévoilé leurs 
projets de développement 
pour l’année nouvelle. Le tout 
sous les jingles du groupe 
Diesel.
Mais avant ces vœux à plu-
sieurs voix, il y a eu la projec-
tion d’une vidéo intitulée 
"Marianne" ; un film qui expli-
que qu’il y a 1 million 300 
mille entreprises en France 
qui font travailler 4 millions 
de Français sans tapage. Et 
Marianne de critiquer le systè-
me de l’enseignement scolaire 
général créateur de chômage.
L’intervention de Bruno Kwast-
le, président de l’Union des 
corporations artisanales d’Al-
sace, a porté sur la défense des 
intérêts de l’artisanat, la né-
cessité de la proximité pour 
les organisations profession-
nelles, le travail en commun 
de toutes les branches de 
l’artisanat.
Un Bruno Kwast qui a été 
ensuite mis à l’honneur par 
Bernard Stalter, le président 
de la chambres des métiers 
d’Alsace qui lui a remis une 
médaille pour la défense des 
métiers de l’artisanat en géné-
ral, pour son militantisme de 
35 ans et pour la réglementa-
tion des métiers de l’artisanat 
en particulier.
A noter la présence de Jean-
Marie Bockel, président de 
M2A, Michèle Lutz, première 
adjointe au maire, et François 
Kloepfer, vice président du 
CAPEB Haut-Rhin.

L’Union des corporations 
artisanales d’Alsace (UCA) a 
présenté ses voeux pratique-
ment dans les tous derniers 
jours de janvier. Des vœux à 
voix multiples pour dire la 
diversité des artisans.

De gauche à droite: Bernard 
Stalter, Bruno Kwast et 
Christian Keller.  PHOTO DNA
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MULHOUSE
Apalib’: attention aux 
faux démarcheurs !
Apalib’ mène actuellement une 
campagne d’appel à dons. Or, 
depuis quelques jours, des 
personnes se faisant passer 
pour des salariés de l’associa-
tion Apalib’contactent par 
téléphone des bénéficiaires et le 
grand public afin d’obtenir leur 
numéro de compte bancaire, ou 
disent réaliser une « quête ».
Ces personnes usurpent délibé-
rément les dénominations 
« Apalib’» ou « Apamad » ou 
encore « APA » afin d’obtenir 
des informations bancaires à 
des fins frauduleuses. A savoir 
qu’ Apalib’ ne demande aucune 
coordonnée bancaire : les dons 
se réalisent par renvoi de chè-
que au 75 allée Gluck – BP 
2147- 68060 Mulhouse Cedex 
ou par renvoi d’une enveloppe 
T.
En cas de doute, contacter 
l’Apalib’ou Apamad au 
✆03 89 32 78 78

ÉDUCATION Rentrée 2016

Déjà une idée de 
la carte scolaire

LES PROPOSITIONS seront 
validées lors du comité techni-
que spécial départemental 
(CTSD) et du conseil départe-
mental de l’Éducation nationale 
(CDEN) du 22 février. Des chan-
gements peuvent encore s’opé-
rer au moment de la rentrée, 
voire après.
« Les fermetures sont encore 
bien trop nombreuses cette 
année », relève le syndicat. 
François Schverer, co-secrétaire 
du SNUipp-FSU 68, fait le 
compte : « Il y a 104 fermetures 
prévues, pour 70 ouvertures. 
Cela représente un solde de 
moins 34 classes ».
Il poursuit : « Si les circonscrip-
tions de Colmar, Mulhouse et 
Wittenheim restent sur un bilan 
positif, toutes les autres perdent
entre 3 et 7 postes ». Concrète-
ment, « cela signifie des ensei-
gnants devant quitter leur école 
suite à la fermeture et des clas-
ses avec des effectifs impor-
tants, avec souvent de multiples 
niveaux. C’est ainsi que notre 
Dasen [directrice académique 
des services de l’Éducation 
nationale ou inspectrice acadé-
mique] envisage des classes à 
29 accueillant des enfants du 
CP au CM2… La ministre [de 
l’Éducation nationale] nous 
affirme sans cesse que l’école 
primaire est la priorité. Sur le 
terrain, au quotidien, cela de-
vient de plus en plus difficile. 
Les effectifs explosent un peu 
partout ».

Trente postes 
d’enseignants
En parallèle à ce projet de carte 
scolaire, trente postes d’ensei-
gnants sont proposés pour le 
Haut-Rhin. Mais ils sont déjà 
attribués. Quatre professeurs 
sont affectés à la scolarisation 
des moins de 3 ans. Six répon-
dent à la demande spécifique 
« plus de maîtres que de clas-
ses ». Trois enseignantes tra-
vailleront pour les Rased (ré-
seaux d’aides spécialisés aux 
élèves en difficulté) et la scola-
risation des enfants malades et 
handicapés hors Ulis (unités 
localisées pour l’inclusion 
scolaire). Ce qui laisse quinze 
postes pour les moyens nou-
veaux consacrés au remplace-
ment et à la carte scolaire. Le 
problème du manque de rem-
plaçants est dénoncé depuis la 
rentrée par les syndicats.
Le SNUipp-FSU 68 appelle tous 
les enseignants, parents et élus 
à se rassembler le lundi 22 fé-
vrier, à 16 h devant le Conseil 
départemental du Haut-Rhin, à 
Colmar, pour réclamer l’annula-
tion de ce projet. Le CDEN aura 
lieu à 17h. De leur côté, le Snes 
et le Snep appellent à un ras-
semblement contre la réforme 
du collège.

K.D.

Comme chaque année, le 
SNUipp 68 a mis en ligne 
sur son site les mesures 
proposées par l’inspectrice 
d’académie, Anne-Marie 
Maire, pour la prochaine 
rentrée. Elles ne sont pas 
définitives.

Hormis Colmar, Mulhouse et 
Wittenheim, la plupart des 
circonscriptions perdent des 
postes, selon le syndicat.  
PHOTO DNA - KARINE DAUTEL

SPORT  L’association Mouv’Mountain fête ses 15 ans

Journée « Freestyle »
au Schnepfenried

MICHAEL SCHWEITZER est un 
passionné, entouré de pas-
sionnés. Depuis 15 ans ! Pas-
sionnés de montagne(s), de 
montagne(s) en mouvement !
Ainsi est née l’association 
« Mouv’Mountain ». On l’aura
compris : des passionnés tou-
jours en mouvement, profi-
tant de cette nature dont la 
vallée est si riche. En mouve-
ment, en effet, à travers le 
snowboard, snowscoot et
snowskate voire le ski freesty-
le. Tout un programme pour 
jeunes et moins jeunes.
Et 15 ans, c’est un anniversai-
re qui se fête ! Ce sera le cas ce
samedi 6 février au Schnep-
fenried, de 9 h à 1 h du ma-
tin ! Une fête dans la poudreu-
se en prime ! Journée faste 

avec « Radio Meuh » avec des 
DJ de La Clusaz : « De la joie 
avec de la musique de… Re-
blochonlànd », s’entend ! 
Mais, même les incondition-
nels de notre « munster » 
seront les bienvenus, bien 
sûr !

Concours de saut et 
« contest open »

De superbes occasions de 
s’éclater, de toute façon, avec 
un concours de saut dans le 
snowparc, un « contest open »
de 14 h à 17 h (remise des 

récompenses vers 18 h).
Puis, à partir de 19 h, et jus-
qu’à tard dans la nuit, aura 
lieu la grande soirée dansante
« en joymusic from Reblo-
chonlànd » (comme déjà indi-
qué), plus Jam Session, buvet-
te…
Les participants peuvent éga-
lement skier jusqu’à 1 h le 
lendemain matin, les mon-
tées mécaniques restant 
ouverte tout ce temps !
Présents encore : un graffeur 
reconnu de Colmar, Daniel 
Bonfils, ainsi que « Schwin-
dy », le sculpteur sur neige 
qui s’attèlera à modeler le lo-
go de… Radio Meuh !
A noter que dès aujourd’hui, 
vendredi 5 février, une « mise
en bouche » de cette fête aura
lieu au « Soleil d’Or » de Lut-
tenbach avec… « Radio 
Meuh », évidemment. R
Q Contact : mouvmountain.com 
Mika : 06.13.72.07.12 (report en 
cas d’intempérie).

Michael Schweitzer  et Mouv’Moutain: des passionnés de 
montagne. PHOTO DNA - JULIEN KAUFFMANN

L’association « Mou-
v’Mountain » fête ce week-
end ses 15 ans et invite à 
une journée Freestyle au 
Schnpfenried.

ECONOMIE  Guebwiller

Des garanties de crédit
pour le BTP

PRÉSIDÉE depuis quatre ans par 
Bernard Stalter, qui est à la tête 
de la Chambre des métiers d’Alsa-
ce et nouveau conseiller régional 
LR, la Siagi (acronyme de : société
interprofessionnelle artisanale
de garantie d’investissements) a 
été créée en 1966 afin de doter le 
monde de l’artisanat d’un outil 
d’accès au crédit bancaire pour 
les entreprises ; son capital est 
détenu à 60 % par les chambres 
de métiers, à 25 % par sept grou-
pes bancaires et à 15 % par la BPI.
Son champ d’intervention con-
cerne les entreprises réalisant un
chiffre d’affaires annuel inférieur
à 20 millions d’euros ; la Siagi 
missionne des experts de proxi-
mité qui étudient et analysent la 
faisabilité des projets et la perti-
nence des demandes de crédit qui
lui sont faites avant d’apporter sa

garantie mutualiste aux banques.
Elle permet ainsi, sans qu’il soit 
demandé de caution personnelle 
au chef d’entreprise, une facilité 
d’accès au crédit. En 2015, ce sont
ainsi 612 millions d’euros qui ont
été garantis pour 3 600 entrepri-
ses ; 59 % de ce volume concer-
naiENt la transmission-reprise-
cession, 33 % le développement 
et 8 % la création.
N’intervenant originellement que
dans le secteur de l’artisanat, la 
Siagi s’est ouverte depuis une 
vingtaine d’années aux secteurs 
du commerce, à celui des profes-
sions libérales et de l’agricultu-
re… et depuis quelques semaines 
à celui du BTP avec en éclaireur la
fédération 68 du secteur.
La présentation de ce dispositif a 
été faite en fin de semaine derniè-
re à Guebwiller par Bernard Stal-
ter et Pierre Macchi, président de 
la fédération BTP du Haut-Rhin, 
en présence de Pascal Metzger, 
premier bénéficiaire de cet ac-
cord. Pour celui-ci, « les 80 000 €
d’emprunt garantis vont servir à 
des achats stratégiques (camion-
nette, baraque de chantier) et

permettre l’embauche de trois sa-
lariés dans une entreprise qui en 
compte actuellement quinze. La 
garantie Siagi a été déterminante 
dans l’accord avec [ma] banque ».
Bernard Stalter a rappelé que « la
Siagi, "bras armé" des chambres 
de métiers, est là pour accompa-
gner les entreprises ; les marchés
existent, mais des difficultés de 
trésorerie bloquant souvent leur 

expansion, nous devons être des 
facilitateurs. Ce n’est que si l’on 
accompagne le développement de
proximité que la réussite écono-
mique, profitable à tous, sera au 
rendez-vous. Grâce à nos garan-
ties, les entreprises peuvent gran-
dir et former leurs collabora-
teurs ; il ne faut pas "ubériser" 
l’artisanat, le paupériser ! » R

B.FZ

Bernard Stalter et Pierre Macchi lors de la présentation du 
dispositif Siagi/BTP. PHOTO DNA

La Siagi, société de garantie 
de l’artisanat et des activi-
tés de proximité, vient de 
signer un partenariat avec 
la fédération haut-rhinoise 
du BTP.

ARTISANAT  Mulhouse
La proximité, une nécessité

Ce fut une cérémonie de vœux 
marathon que celle de l’Union 
des corporations artisanales 
d’Alsace (UCA) qui a eu lieu 
vendredi dernier à la Maison 
du Bâtiment.
Tous les présidents de corpora-
tions et organisations profes-
sionnelles de l’artisanat se 
sont relayés pour présenter 
leurs vœux. Ils étaient telle-
ment nombreux qu‘un tirage 
au sort était nécessaire pour 
rendre fluide les tours de 
prises de paroles. Jean-Claude 
Joanny, Sylvia Pierson (instal-
lation sanitaire), Daniel Bauer, 
(électriciens), les maîtres 
ramoneurs, les peintres, les 
mécaniciens, les chauffagis-
tes, Vincent Fuchs (Peintre), 
Maurice di Guistio (zingueurs), 
Dominique Vincent (Union des 
corporations d’Alsace), Ber-

nard Meyer (menuisiers), les 
bijoutiers, la corporation de 
l’audiovisuel, la fédération des 
toiliers et Jean-Marc Muller de 
la corporation des pâtissiers 
ont en substance tous souhaité 
que 2016 soit une année pen-
dant laquelle les artisans 
marchent d’un pas assuré 
pour une nouvelle aventure et 
certains ont dévoilé leurs 
projets de développement 
pour l’année nouvelle. Le tout 
sous les jingles du groupe 
Diesel.
Mais avant ces vœux à plu-
sieurs voix, il y a eu la projec-
tion d’une vidéo intitulée 
"Marianne" ; un film qui expli-
que qu’il y a 1 million 300 
mille entreprises en France 
qui font travailler 4 millions 
de Français sans tapage. Et 
Marianne de critiquer le systè-
me de l’enseignement scolaire 
général créateur de chômage.
L’intervention de Bruno Kwast-
le, président de l’Union des 
corporations artisanales d’Al-
sace, a porté sur la défense des 
intérêts de l’artisanat, la né-
cessité de la proximité pour 
les organisations profession-
nelles, le travail en commun 
de toutes les branches de 
l’artisanat.
Un Bruno Kwast qui a été 
ensuite mis à l’honneur par 
Bernard Stalter, le président 
de la chambres des métiers 
d’Alsace qui lui a remis une 
médaille pour la défense des 
métiers de l’artisanat en géné-
ral, pour son militantisme de 
35 ans et pour la réglementa-
tion des métiers de l’artisanat 
en particulier.
A noter la présence de Jean-
Marie Bockel, président de 
M2A, Michèle Lutz, première 
adjointe au maire, et François 
Kloepfer, vice président du 
CAPEB Haut-Rhin.

L’Union des corporations 
artisanales d’Alsace (UCA) a 
présenté ses voeux pratique-
ment dans les tous derniers 
jours de janvier. Des vœux à 
voix multiples pour dire la 
diversité des artisans.

De gauche à droite: Bernard 
Stalter, Bruno Kwast et 
Christian Keller.  PHOTO DNA


